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Sur le fronton du théâtre bruxellois, 
les spectacles se succèdent et se 

ressemblent. Après des accords com-
merciaux qui laissent les agriculteurs 
français inquiets quant à l’avenir, les 
discussions autour de la future PAC 
post 2020 prennent le relais. Hélas, 
elles tendent à confirmer que toute ré-
flexion est de plus en plus coupée des 
réalités du terrain.

Pour s’en rapprocher, il suffirait de 
faire preuve de bon sens en se rap-

pelant les objectifs initiaux de la PAC : 
1.	Sécurité alimentaire en quantité et 

qualité. 
2.	Revenu équitable pour les agricul-

teurs.
3.	Stabilisation des marchés.

Le premier est atteint, mais nos conci-
toyens le considèrent comme un ac-

quis, non conscients qu’il est remis en 
cause à chaque campagne, et ce, 
d’autant plus que face à des revenus 
dégradés et un amoncellement de 
contraintes, la reprise d’exploitation se 
fait rare. Notre indépendance alimen-
taire est dès lors en jeu.

Les objectifs relatifs aux revenus ou 
aux marchés sont des échecs pa-

tents, nul besoin de le démontrer.

Malgré ce bilan, le projet « PAC 
post 2020 » ne s’attache pas à 

corriger le tir… baisse du budget, nou-
velles exigences environnementales 
contre-productives, moins de levier 
pour maîtriser les marchés…

En contre feu, notre message est 
clair, nous exigerons une PAC :

•	 Protégeant notre capacité de 
production en affirmant notre ex-
ception « agriculturelle ».

•	 Soutenant le revenu des agricul-
teurs en compensant les handi-
caps de production, reconnais-
sant et rémunérant des pratiques 
d’ores et déjà vertueuses.

•	 Exempte de toutes nouvelles 
contraintes.

DE HAUTE-VIENNE

LA PAC SE DOIT  
DE GARANTIR  
NOTRE INDÉ-
PENDANCE 
ALIMENTAIRE 
ET LE REVENU 
DE CEUX QUI 
L’ASSURENT : LES 
AGRICULTEURS !

Claudette BARRET, 
élue à la Chambre 
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Concours photo 2019 « Le matériel en action » - 1er prix - Crédit photo : Caroline PIQUEREL

« 

« 

EN PLEINES NÉGOCIATIONS, UN PEU DE BON SENS EST 
NÉCESSAIRE…



 

Peux-tu nous parler de ton ins-
tallation?  
Dès la fin de mon BTS PA en 2015, j’ai 
entamé les démarches du parcours 
à l’installation en prenant contact 
avec la conseillère PAI de l’an-
tenne de Saint-Yrieix-la-Perche. J’ai 
ensuite réalisé les stages prescrits 
dans le cadre de mon PPP (Plan de 
Professionnalisation Personnalisé). 
En parallèle, nous avons démarré 
le chiffrage de mon projet avec le 
conseiller agricole et la conseillère 
de gestion. 

Mon projet était déjà bien défini, 
je souhaitais m’installer avec mon 
père, exploitant bovins viande, en 
système naisseur-engraisseur. 

Ne pouvant pas reprendre de fon-
cier supplémentaire, il était néces-
saire d’envisager une autre produc-
tion pour compléter l’atelier bovins 
viande. Je me suis rapidement orien-
té vers la production de volailles de 
chair, car je connaissais des produc-
teurs. Je me suis finalement installé 
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Les chiffres clés 
DJA : Montant de base (14 000 € en zone défavorisée,  
24 000 € en zone de montagne). 

4 modulations possibles, appliquées au montant de base :  
 Hors cadre familial (+20 %),  Projet agro-écologique (+15 %),  
 Valeur ajoutée et emploi (+ 25 %),  Modulation investissement :  
+ 9 000 € si les investissements sont compris entre 100 000 € et 250 000 €,  
+ 13 000 € au-delà.

Exemple : je m’installe en zone défavorisée avec un montant d’investis-
sement de 150 000 € et je mobilise les 4 critères. 

Montant DJA : 14 000 € + 2 800 € + 2 100 € + 3 500 € + 9 000 €  
= 31 400 € que je perçois en 2 fois (versement de 80 % du montant 
total l’année suivant l’installation, les 20 % restants étant versés après 
vérification du respect des engagements, en 5ème année).

Pour en savoir +
Antenne de Saint-Yrieix-la-Perche
Anne-Sophie PEYRONNET (économie gestion) -  06 17 45 53 38 
Alizée TAILLADE (installation - transmission) - 06 99 92 01 53
Antenne de Limoges 
Stéphane FILLON (économie gestion) -  05 87 50 40 99 
Justine TOURAINE (installation - transmission) - 05 87 50 40 11 
Céline LEYSSENNE (installation - transmission) - 05 87 50 42 39
Antenne de Magnac-Laval 
Elise THIBAUD (économie gestion) -  06 99 92 30 23 
Agnès BRUN (installation - transmission) - 06 99 92 29 74
Antenne de Saint-Laurent-sur-Gorre 
Sylvie ENEE (économie gestion) -  05 55 48 83 83 
Denis DUBAUD (installation - transmission) - 06 12 69 63 65

le 10 mai 2016, lorsque 
mon dossier a été va-
lidé par la CDOA, et 
après que mon projet 
de GAEC avec mon 
père ait reçu l’agré-
ment de la commission 
spécialisée. 

J’ai construit 2 bâti-
ments d’élevage de 
poulets de chair de 
4 400 places chacun et 
un bâtiment d’engrais-
sement, ce qui nous a 
permis d’augmenter le 
troupeau bovin de 15 
vaches. 

Aujourd’hui, nous ex-
ploitons 140 ha, avec 
120 vaches limousines et 
2 poulaillers. Nous avons 
trouvé notre rythme de 
croisière, et les deux 
ateliers de production 
sont complémentaires. 
Je pense que c’est im-
portant de diversifier sa 
production pour sécuri-
ser son exploitation. 

Un bilan sur les dé-
marches liées à 
l’installation ? 
Le parcours à l’installa-
tion peut sembler lourd 
adminis t rat ivement, 
mais nous avons été 
bien accompagnés par 
la conseillère de gestion 
et les différents conseil-
lers rencontrés de la 
Chambre d’agricultu-
re. Leur appui a ren-
du les démarches plus 
simples et rapides. Il est 
important de bien réflé-
chir à son projet, d’en 
être acteur pour anti-
ciper au maximum les 
investissements. Malgré 
des aléas imprévisibles, 
mon installation reste 
conforme à mon projet. 
L’engagement de 5 ans 
peut sembler long, mais 
c’est finalement assez 
court lorsque l’on met 
en place une nouvelle 
production.
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Pour intégrer l’exploitation familiale, 
Pierre LAGRANGE a fait le choix de 

mettre en place une nouvelle produc-
tion. Il a créé un atelier de volailles de 
chair en complément du développe-
ment de l’atelier bovin viande. 



RALLYE ABREUVEMENT  |  100 AGRICULTEURS SUR LES 5 ÉTAPES 
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Avec l’agrandissement des ex-
ploitations et les sécheresses ré-
currentes, de plus en plus d’éle-
veurs cherchent à trouver des 
nouvelles ressources en eau et 
à les exploiter au mieux pour 
desservir leur parcellaire et ali-
menter leurs animaux avec une 
eau de qualité toute l’année. 
Aujourd’hui, les techniques sont 
nombreuses et sont en général 
amorties en quelques années 
(par rapport aux coûts de l’eau 
potable, du transport de l’eau, 
de la main-d’œuvre…). Cette 
année, le rallye abreuvement 
a mis en avant les forages, les 
pompes solaires et les clôtures 
déportées.

Des forages pour alimenter 
les bâtiments et une grande 
partie de l’exploitation
En Limousin, nous n’avons pas 
de nappes phréatiques mais 
des aquifères localisés avec de 

faibles volumes. Il faut comp-
ter environ 65 €* du mètre 
(exemple : 2 100 €* pour un fo-
rage avec tubage de 38 mètres 
de profondeur sans la pompe). 

Des pompes solaires pour 
gérer les dénivelés
Une fois la ressource à disposi-
tion (forage, puits, cours d’eau, 
plan d’eau), plusieurs modèles 
de pompes solaires permettent 
de s’affranchir de la gravité et 
ainsi d’approvisionner plusieurs 
parcelles pour rendre plusieurs 
lots de vaches autonomes en 
eau. En fonction des besoins des 
animaux (volumes, hivernage), 
des dénivelés et des distances 
des bacs par rapport au lieu 
de pompage, des entreprises 
dimensionnent le système de 

pompage (exemple : ~1 500 € HT 
pour une pompe solaire de 
5 m3/h sans le réseau de distribu-
tion). 

Des clôtures déportées 
pour se faciliter l’entretien 
en bord de cours d’eau
Des piquets en PVC recyclé dans 
lesquels nous plantons des tiges 
en fibre de verre permettent de 
déporter le fil pour que les ani-
maux broutent à ras du cours 
d’eau et pour faire passer les 
broyeurs. Ce type de clôture re-
vient à environ 0,33 € le mètre 
contre 1,17 € pour des piquets 
bois avec 3 rangs de barbelés. 

*prix moyen observé sur les 3 
derniers mois
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Les chiffres clés 
Quelques chiffres sur les projets subventionnés  
par la région Nouvelle-Aquitaine en 2019 :

-- 90 points d’abreuvement 
-- 24 franchissements de cours d’eau 
-- 21 km de clôtures

Pour en savoir +
Sarah MARTINETZ (Antenne de Saint-Yrieix-la-Perche) - 06 60 26 41 67 
Marina SIMONET (Antenne de Limoges) - 06 12 65 06 94 
Laurent BECHADE (Antenne de Magnac-Laval) - 06 99 92 31 15 
Isabelle KIMMEL (Antenne de Saint-Laurent-sur-Gorre) - 06 12 69 59 29

Le rallye abreuvement est 
l’occasion d’échanger sur 

des retours d’expériences 
d’éleveurs, qui ont mis en 
place des techniques permet-
tant de sécuriser leur approvi-
sionnement en eau pour leur 
bétail.

Retrouvez tous  
les contacts en  
flashant ce code !



ÉLEVAGE | REVENIR  
AUX FONDAMENTAUX

Marché de Noël 
Jardin d’Orsay à Limoges 
du 12 au 24 décembre 

Enquêtes publiques
•	PLUi Gartempe 

Saint-Pardoux (mairie) 
en cours, jusqu’au  
21 décembre

•	PLU Saint-Mathieu  
du 13 décembre 2019  
au 17 janvier 2020. 

Renseignements auprès de 
Laure VIGOUROUX au 05 87 50 40 67

Formations PAC actuelle 
et post 2020 
le 18 décembre au  
SAFRAN à Panazol
Renseignements auprès de  
Bertrand DUMAS au 05 87 50 42 34

Ouverture du marché au 
cadran  
le 16 décembre  
à Saint-Yrieix-la-Perche

Céllule  
agri accompagnement
Numéro vert : 0800 80 80 87 
agriaccompagnement@gmail.com

Point Accueil  
Installation - Transmission
Tél. : 05 87 50 42 33 
pait87@haute-vienne.chambagri.fr

élèves, allant du CP jusqu’au CM2, et une vingtaine d’accompa-
gnants, professeurs et parents ont pu, dans le cadre de la journée 
« C’est mon fermier qui l’a fait », découvrir et goûter à l’agriculture 
locale. 
Cette journée répond à un manque de lien entre le monde agricole et sociétal, la demande 
croissante de réassurance des consommateurs sur la provenance et la qualité de leur alimen-
tation, et une volonté de plus en plus forte des agriculteurs de communiquer sur leur métier.

Retrouvez-nous sur les réseaux 
sociaux et le site Internet
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AGENDA

LES NUMÉROS UTILES

LA VISION DU RESPONSABLE PROFESSIONNEL

LE CHIFFRE DU MOIS
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Chers(es) collègues, le prix de nos produits 
sont certes bien peu rémunérateurs, la 
charge de travail est ardue, le réglemen-
taire nous accable, les conditions météo-
rologiques s’acharnent contre nous ! Tout 
ceci fait que notre situation économique 
devient préoccupante. Néanmoins, nous 
devons revenir aux fondamentaux de 
l’élevage pour pouvoir passer, non sans 
mal, cette période inquiétante.

il faut faire la chasse aux animaux im-
productifs qui nous pénalisent par le 
coût alimentaire qu’ils représentent 
(pour une vache vide, c’est 1 500 €/an, 
aliments, perte sur l’ABA, taux de char-
gement, etc…). 

des échographies doivent être prati-
quées au plus tard lors du sevrage. 

après avoir réformé les femelles im-
productives, des coprologies et/ou 
sérologies sont nécessaires pour faire 
l’inventaire des parasites présents sur le 
cheptel souche et déterminer les anti-
parasitaires à utiliser.

Après deux années de sécheresses consé-
cutives, il est nécessaire de faire un bilan 
fourrager de manière à s’assurer de notre 

capacité à couvrir l’ensemble des besoins 
du troupeau. La priorité doit être donnée 
aux animaux reproducteurs pour assurer 
un capital de production à venir. 

Se faire accompagner dans nos prises 
de décision est un facteur clé de réussite. 
N’hésitez pas à contacter les conseillers 
des antennes. Ils vous proposeront de faire 
le point sur la productivité de votre chep-
tel et réaliseront vos bilans fourragers. 

Bertrand VENTEAU 
Président de la

Chambre d’agriculture 87
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C’EST MON FERMIER 
QUI L’A FAIT !

Pour en savoir +
Antenne de Saint-Yrieix-la-Perche 
Mariette TORNIER - 06 12 69 84 59

Antenne de Limoges 
Bertrand DEMIERRE - 06 59 04 82 17

Antenne de Magnac-Laval 
Hervé JOURDE - 06 46 35 10 35

Antenne de Saint-Laurent-sur-Gorre 
Arnaud FROIDEFOND - 06 46 35 10 37


